
[en marge] Église paroissiale de la Très Sainte Annunciation du lieu de Corbara 

 

Le 22 juin. 

Le susdit seigneur Ferrari visiteur, etc. 

Il est venu à l’église sous le titre de la Très Sainte Vierge de l’Annonciation au lieu de 

Corbara, et là, 

Il a visité et adoré le Très Saint Sacrement de l’Eucharistie, qu’il a reposé dans la pyxide 

en bronze doré, à l’intérieur du tabernacle de bois doré. Il a ensuite vu une autre pyxide plus petite 

à coupe d’argent, dont il a mandé de refaire la croix au sommet et de la pourvoir de son petit 

conopée. Il a également vu un ostensoir tout en argent avec sa lunule dorée, sous laquelle il a 

mandé de faire deux lames dorées à la dimension des cornes de la dite lunule et de la pourvoir de 

sa vitre à l’avant. [270r] Il a également vu l’ombrelle qui sert pour porter le très saint viatique aux 

malades et a mandé d’y reposer du cuir sur la partie supérieure et une croix au sommet. 

L’église a deux calices avec leurs patènes, le tout en argent, quatre autres dont seule la 

coupe est en argent, et quatre patènes, dont l’une est en bronze doré. 

Il a ensuite visité les fonts baptismaux, qui ont une cuve en pierre à la norme et leur 

ciborium avec des colonnes en bois et une structure parmi les plus belles vues en Corse, avec des 

figures et des sculptures des saints et la balustrade en bois. 

Le corps de l’église est de forme ample et de belle structure avec des voûtes et, sur les 

côtés, il y a quatre chapelles, dont 

Il a visité la première, où il y a un autel – avec des colonnes, des figures et des ornements 

en plâtre – sous l’invocation de la très bienheureuse Vierge du Mont Carmel ; lui sera dès 

maintenant associée une compagnie que le très révérend seigneur archiprêtre a obtenu la 

permission et la faculté d’ériger par le révérendissime père général des Carmélites [270v] et par le 

révérendissime vicaire général d’Aléria ; il l’a encouragé à le faire au plus vite.  

Il a ensuite visité la chapelle où il y a un autel sous l’invocation de San Giacomo Apostolo 

et tout est à la norme. 

De même, il a visité la chapelle et l’autel avec des colonnes (etc.) sous l’invocation de la 

très bienheureuse Vierge du Suffrage et tout est à la norme. Au soin de cette chapelle sont 

spécialement élues deux personnes du peuple qui collectent les aumônes sur lesquelles est 

entretenu l’autel ; chaque mois des messes pour les défunts sont célébrées ; les anciens procureurs 

rendent compte devant trois syndics élus par le nouveau recteur. 

De même, il a visité la chapelle sous l’invocation de la très bienheureuse Vierge de 

l’Annonciation, dont l’autel avec des colonnes (etc.) est de forme décente. 



Il y a trois autres chapelles, où est seulement érigée une table d’autel, mais sans pierre 

consacrée [271r], et les autels doivent être  prochainement construits. 

Toutes les chapelles sont entretenues par le peuple au moyen de procureurs délégués et 

toutes relèvent de la communauté.  

Devant le maître autel il y a une lampe en laiton assez belle, où brûlent dix luminaires. 

Il y a dans la niche ouverte dans la paroi du côté de l’Epître une cruche qui contient l’huile 

pour la lampe. Elle salit la paroi. Il faut absolument qu’elle soit enlevée et conservée ailleurs. 

L’église est décemment pourvue en abondance du mobilier de sacristie. 

Il a mandé d’aménager du côté de l’Epître une niche ornée à l’intérieur d’un tissu violet, 

où conserver l’huile sainte des malades et de munir la dite niche d’une clef. Que toutes les [autres] 

huiles saintes soient conservées dans le ciborium des fonts baptismaux avec leurs vases en argent. 

Les confessionnaux sont à la norme. 

La Parole de Dieu est prêchée au Carême et la communauté paie pour la nourriture du 

prédicateur. 

[271v] La chaire est en bois mais de forme élégante. 

Que le bénitier se trouvant an milieu du corps de l’église soit déplacé et transféré sur le 

côté près de la paroi. 

 

[en marge] Oratoire Sant’Antonio Abate 

Il a visité l’oratoire sous l’invocation de Sant’Antonio Abate, qui est construit avec quatre 

colonnes selon une forme élégante ; au dit oratoire est érigée une compagnie sous le titre de Santa 

Croce. Les confrères n’ont aucun revenu fixe mais les seules offrandes et aumônes des confrères 

et des dévots ; les trésoriers rendent compte devant les syndics et les prieurs. 

 

[en marge] Oratoire San Rocco 

Il a visité un autre oratoire sous le titre de San Rocco, confesseur. L’autel est à la norme et 

au soin du dit oratoire est désigné parmi le peuple un protecteur de la même manière que plus haut 

(etc.). Dans les oratoires susdits, on célèbre parfois à la dévotion des fidèles, et les parements et ce 

qui est requis pour la célébration de la messe sont alors apportés de l’église paroissiale. 

[272r] L’église paroissiale de Corbara a [également] la dignité d’archipresbytériat de Santa 

Maria del Lazio et le très révérend seigneur archiprêtre est à présent le seigneur Paolo Aiutelli du 

dit lieu de Corbara, âgé d’environ 60 ans, qui a affirmé que la copie authentique de ses bulles était 

à la chancellerie épiscopale d’Aleria ; il a un revenu, en comptant ce qui est fixe et ne l’est pas, 

d’environ trois cent écus de Gênes pour sa part. Dans cette église de Santa Maria, il y avait deux 



canonicats, qui avaient dans le voisinage de la dite église des maisons canoniales, comme en avait 

aussi l’archiprêtre, mais après que le lieu d’Algajola qui dépendait auparavant de la paroisse Santa 

Maria eut été transformé en paroisse indépendante, un des dits canonicats fut institué pour le curé 

d’Algajola et par la suite cela est demeuré ainsi. L’autre est encore en activité et est présentement 

le seigneur Gregorio Passani ; chacun des deux canonicats reçoit comme revenu le quart du produit 

de l’archipresbytérat. 

[272v] Les livres des baptisés, des mariages et des défunts sont à la norme. 

Les âmes de cette paroisse sont environ 1050 et il y en a 700 qui communient et ils ont 

obéi au précepte pascal. 

On enseigne la doctrine chrétienne. 

Dans la paroisse de Corbara, il y a un couvent San Francesco des frères mineurs de 

l’Observance, où il y a huit prêtres, douze novices et quatre laïcs. 

De même aux confins de Corbara et de la paroisse de Santa Reparata, il y a un couvent de 

frères capucins, où il y a six prêtres, trois clercs et trois laïcs. 

 

[en marge] Église Santa Maria del Lazio 

 

Il a ensuite visité l’église Santa Maria del Lazio, qui est l’ancienne paroisse de Corbara ; il 

y a une statue de la très bienheureuse Vierge et de l’enfant Jésus sculptée en marbre qui est l’objet 

d’une grande dévotion chez le peuple. L’autel est de forme décente et on y célèbre souvent selon 

la dévotion des fidèles, mais comme l’église est éloignée d’un demi-stade du lieu de Corbara, on 

n’y conserve pas les parements nécessaires pour les messes, mais ils sont apportés depuis l’église 

de Corbara ; [273r] sur le chef de la très bienheureuse Vierge, il y a une couronne d’argent et 

devant l’autel une lampe en laiton, mais pour les fêtes solennelles est placée une autre lampe 

d’argent, que tiennent chez eux pour une garde plus sûre des procureurs qui sont élus parmi le 

peuple et qui rendent compte devant leurs successeurs avec l’assistance du curé. 

Comme dans cette église il y a la sépulture des défunts du lieu, il a fait l’absolution des 

morts ; et il a mandé d’en refaire la fenêtre en verre. 

 




